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(54) GÂCHE RÉGLABLE

(57) L’invention concerne une gâche réglable com-
prenant un boîtier (12) adapté à être monté sur un dor-
mant, ledit dormant étant apte à recevoir un battant équi-
pé d’un pêne rétractable (78). La gâche comprend un
organe d’arrêt (14) présentant une arête frontale (30) et
deux flancs (32, 34) opposés, l’un (32) desdits flancs
étant adapté à recevoir ledit pêne rétractable (78) en bu-
tée pour provoquer sa rétraction, tandis que ledit pêne
revient en appui contre l’autre (34) flanc. Ledit boîtier (12)
présente une face d’appui (28) munie de dents de rete-
nue (62), et ledit organe d’arrêt (14) présente des dents
d’accrochage (70) s’étendant dans ledit un (32) desdits
flancs. Ledit organe d’arrêt (14) est adapté à être rétracté
lorsque ledit pêne (78) vient en butée contre ledit un (32)
desdits flancs et à venir ensuite s’étendre pour venir en
contact avec ledit pêne (78), tandis que lesdites dents
d’accrochage (70) viennent en prise dans lesdites dents
de retenue (62) pour interdire la rétraction dudit organe
d’arrêt (14).
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Description

[0001] La présente invention se rapporte à une gâche
réglable pour un dormant apte à recevoir un battant équi-
pé d’un mécanisme muni d’un pêne rétractable.
[0002] Un domaine d’application envisagé est notam-
ment, mais non exclusivement, celui des serrures anti-
panique permettant d’ouvrir aisément sous la précipita-
tion, un battant, soit une porte, de l’intérieur d’un bâtiment
vers l’extérieur, lorsqu’il est verrouillé de l’extérieur vers
l’intérieur. Aussi, de telles portes, dites « portes de
secours », viennent refermer une ouverture délimitée par
un dormant.
[0003] Des gâches réglables connues comportent un
boîtier présentant une face destinée à être appliquée
contre le montant d’un dormant et à y être vissée. Les
gâches comprennent en outre un organe d’arrêt sensi-
blement prismatique et monté réglable à l’intérieur du
boîtier grâce a deux vis adaptées.
[0004] L’organe d’arrêt présente une arête frontale et
deux flancs opposés l’un de l’autre par rapport à cette
arête frontale. Ainsi, l’un des flancs de l’organe d’arrêt
est orienté vers l’intérieur, tandis que l’autre est orienté
vers l’extérieur. Le dormant reçoit le battant monté arti-
culé verticalement sur l’autre montant du dormant et à
l’opposé de la gâche réglable. Et le battant est équipé
d’un mécanisme de verrouillage muni d’un pêne rétrac-
table adapté à coopérer avec la gâche.
[0005] Le battant est par exemple rappelé par un fer-
me-porte et lorsque ce dernier l’entraîne en pivotement
pour refermer l’ouverture, le pêne rétractable vient en
butée contre l’un des flancs de l’organe d’arrêt et il se
rétracte alors pour permettre au battant de poursuivre sa
course et venir s’engager complètement à l’intérieur du
dormant, alors que le pêne revient derrière l’organe d’ar-
rêt pour venir en appui contre son flanc opposé. Le bat-
tant est alors maintenu en position fixe à l’intérieur du
dormant.
[0006] Aussi, la gâche, et plus précisément l’organe
d’arrêt est réglable à l’intérieur du boîtier de manière à
pouvoir ajuster précisément la position relative du pêne
rétractable et de l’organe d’arrêt pour un verrouillage op-
timal. Ce réglage est réalisé au montage du battant dans
le dormant et de la gâche. Et il peut également être réalisé
lorsque le dormant et le battant évoluent au fil du temps
et que leur position relative s’écarte de la position origi-
nelle. Cette évolution peut être due au vieillissement du
bâtiment par exemple, à la dilatation ou à la fréquence
des sollicitations. Et elle peut alors occasionner un défaut
de verrouillage.
[0007] Il peut alors être nécessaire de régler fréquem-
ment l’organe d’arrêt, ce qui requiert de mettre en place
une surveillance des gâches et en conséquence, entraî-
ne des coûts.
[0008] Partant, un problème qui se pose et que vise à
résoudre la présente invention est de fournir une gâche
réglable requérant moins de surveillance et par consé-
quent, qui soit moins coûteuse à exploiter, pour pouvoir

obtenir la meilleure fermeture possible du battant dans
le dormant.
[0009] Dans ce but, il est proposé une gâche réglable
comprenant un boîtier adapté à être monté sur un dor-
mant, ledit dormant étant apte à recevoir un battant équi-
pé d’un mécanisme muni d’un pêne rétractable ; et, un
organe d’arrêt monté réglable à l’intérieur dudit boîtier,
ledit organe d’arrêt présentant une arête frontale et deux
flancs opposés l’un de l’autre par rapport à ladite arête
frontale, l’un desdits flancs étant adapté à recevoir ledit
pêne rétractable en butée pour provoquer la rétraction
dudit pêne et autoriser l’engagement dudit battant à l’in-
térieur dudit dormant, tandis que ledit pêne revient en
appui contre l’autre flanc desdits deux flancs pour pouvoir
maintenir ledit battant en position fixe à l’intérieur dudit
dormant. Ledit boîtier présente à l’intérieur une face d’ap-
pui munie de dents de retenue, tandis que ledit organe
d’arrêt présente des dents d’accrochage s’étendant dans
ledit un desdits flancs, et ledit organe d’arrêt est adapté
à être rétracté à l’intérieur dudit boîtier lorsque ledit pêne
vient en butée contre ledit un desdits flancs et à venir
ensuite s’étendre dudit boîtier pour venir en contact avec
ledit pêne, tandis que lesdites dents d’accrochage vien-
nent en prise dans lesdites dents de retenue pour inter-
dire la rétraction dudit organe d’arrêt lorsque ledit pêne
prend appui contre ledit autre flanc.
[0010] Ainsi, une caractéristique de l’invention réside
dans la mise en œuvre d’un organe d’arrêt auto-réglable.
De la sorte, à chaque fois que le battant est engagé dans
le dormant pour venir obturer l’ouverture dans laquelle
est installé le dormant, l’organe d’arrêt vient s’ajuster
dans une position optimale pour la retenue du pêne ré-
tractable. Et ce, quelles que soient les évolutions dimen-
sionnelles relatives du dormant et du battant au cours du
temps et des sollicitations. Pour ce faire, ledit organe
d’arrêt se rétracte à l’intérieur dudit boîtier lorsque ledit
pêne vient l’accoster par l’un desdits flancs, tandis que
le pêne rétractable, lui-même, se rétracte à l’intérieur de
son mécanisme. Après que le pêne rétractable a franchi
l’arête frontale, et que le battant vient dans son élan oc-
cuper sa position terminale d’obturation, le pêne rétrac-
table se relâche. L’organe d’arrêt, se relâche également
et vient alors coopérer avec le pêne rétractable de ma-
nière à ce que l’autre flanc vienne en contact avec le
pêne rétractable. Le pêne rétractable vient alors, par l’in-
termédiaire du battant, exercer à l’inverse un effort sur
l’autre flanc de l’organe d’arrêt. Cela provoque la mise
en prise des dents d’accrochage et des dents de retenue
et partant, le blocage de l’organe d’arrêt dans le sens de
la rétraction.
[0011] Par ailleurs, lorsque le pêne rétractable vient
accoster l’organe d’arrêt, par ledit un desdits flancs, il
tend par la même à écarter l’organe d’arrêt de la face
d’appui du boîtier et par conséquent à désengager les
dents d’accrochage des dents de retenue. La rétraction
de l’organe d’arrêt dans le boîtier est alors autorisée.
[0012] Ainsi, quelle que soit la position relative du pêne
rétractable et de la gâche, lorsque le battant atteint sa
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position terminale d’obturation, l’organe d’arrêt vient
s’étendre dans l’espace libre qui s’étend entre le boîtier
et le pêne rétractable jusqu’à venir au contact de ce der-
nier. Et c’est grâce à cette caractéristique, que la gâche
objet de l’invention est auto-réglable.
[0013] On observera que ce type de gâche réglable
peut être mise en œuvre sur tout type de dormant ac-
cueillant des portes traditionnelles et pas seulement,
pour les dispositifs anti-panique.
[0014] Selon une caractéristique de mise en œuvre de
l’invention particulièrement avantageuse, la gâche régla-
ble comprend un ressort de rappel monté à l’intérieur
dudit boîtier pour provoquer l’extension dudit organe d’ar-
rêt. Ainsi, après que l’organe d’arrêt a été rétracté à l’in-
térieur du boîtier par le mouvement du pêne rétractable,
il vient s’étendre en dehors du boîtier à l’inverse, grâce
au ressort de rappel, dès lors qu’il échappe à la portée
du pêne rétractable. Le ressort de rappel présente une
raideur prédéterminée qu’il convient de définir en fonc-
tion de l’effort à fournir pour rétracter le pêne rétractable.
[0015] Avantageusement, ledit boîtier comprend une
face d’applique et un bord libre longeant ladite face d’ap-
plique et ladite face d’appui, et lesdites dents de retenue
présentent une génératrice de retenue sensiblement pa-
rallèle audit bord libre. Aussi, comme on l’expliquera ci-
après, l’organe d’arrêt est mobile en translation selon
une direction perpendiculaire au bord libre et aux dents
de retenue.
[0016] En outre, lesdites dents de retenue présentent
chacune un flanc de retenue orienté vers l’extérieur dudit
boîtier, ledit flanc de retenue étant incliné selon un plan
moyen voisin d’un plan perpendiculaire à ladite face d’ap-
pui. De la sorte, et comme on le comprendra mieux ci-
après, les risques de rétraction intempestives de l’organe
d’arrêt à l’intérieur du boîtier, lorsque le pêne rétractable
est en appui contre lui, sont nuls.
[0017] Aussi, lesdites dents de retenue présentent
chacune un premier flanc de glissement opposé audit
flanc de retenue, ledit premier flanc de glissement étant
incliné d’un angle sensiblement droit par rapport audit
flanc de retenue. Ainsi, les dents de retenue sont dissy-
métriques. Par ailleurs, une telle géométrie des premiers
flancs de glissement permet de faciliter l’extension de
l’organe d’arrêt vers l’extérieur du boîtier.
[0018] Selon une caractéristique de réalisation de l’in-
vention particulièrement avantageuse, lesdites dents
d’accrochage présentent une génératrice d’accrochage
sensiblement parallèle à ladite arête frontale. Ainsi, les
dents d’accrochage s’étendent selon une direction pa-
rallèle à l’arête frontale et perpendiculaire à la direction
de translation de l’organe d’arrêt. De la sorte, les dents
d’accrochage viennent coopérer parfaitement avec les
dents de retenue. Car en effet, les dents d’accrochage
s’étendent selon une direction transversale commune
aux dents de retenue.
[0019] Préférentiellement, lesdites dents d’accrocha-
ge présentent chacune un flanc d’accrochage orienté à
l’opposé de ladite arête frontale, ledit flanc d’accrochage

étant incliné selon un plan moyen voisin d’un plan per-
pendiculaire audit un desdits flanc dudit organe d’arrêt.
De la sorte, comme on l’expliquera plus en détail ci-après,
le flanc d’accrochage des dents d’accrochage vient s’ap-
pliquer à plat contre le flanc de retenue des dents de
retenue, et de surcroît le plan de joint entre les flancs
d’accrochage et les flancs de retenue est proche de la
perpendiculaire à la direction de translation de l’organe
d’arrêt dans le boîtier. De la sorte, on obtient un meilleur
blocage de l’organe d’arrêt vis-à-vis du boîtier lorsque
les dents de retenue et les dents d’accrochage sont en
prise les unes dans les autres.
[0020] En outre, lesdites dents d’accrochage présen-
tent chacune un second flanc de glissement opposé audit
flanc d’accrochage, ledit second flanc de glissement
étant incliné sensiblement selon un angle droit par rap-
port audit flanc d’accrochage. De la sorte, le premier flanc
de glissement des dents de retenue vient coopérer avec
le second flanc de glissement des dents d’accrochage
lorsque l’organe d’arrêt est entraîné vers l’extérieur du
boîtier. De la sorte, l’entraînement de l’organe d’arrêt est
facilité. Aussi, durant ce mouvement, l’organe d’arrêt
tend à s’écarter de la face d’appui. Par ailleurs, l’organe
d’arrêt présente un jeu selon une direction perpendicu-
laire à la face d’appui du boîtier comme on l’expliquera
ci-après.
[0021] Selon une variante de réalisation de l’invention
particulièrement avantageuse, ledit autre flanc dudit or-
gane d’arrêt est de forme cylindrique définie par une gé-
nératrice parallèle à ladite arête frontale. De la sorte, on
obtient un meilleur appui du pêne rétractable contre l’or-
gane d’arrêt pour une meilleure coopération des dents
d’accrochage et des dents de retenue.
[0022] Aussi, ledit boîtier comprend des organes de
guidage en translation dudit organe d’arrêt.
[0023] D’autres particularités et avantages de l’inven-
tion ressortiront à la lecture de la description faite ci-après
de modes de réalisation particuliers de l’invention, don-
nés à titre indicatif mais non limitatif, en référence aux
dessins annexés sur lesquels :

[Fig. 1] est une vue schématique en perspective
d’une gâche réglable conforme à l’invention ;
[Fig. 2] est une vue schématique en coupe de l’objet
de la [Fig. 1] selon le plan II-II ;
[Fig. 3] est une vue schématique de côté et en trans-
parence de l’objet de la [Fig. 1] selon la flèche III et
d’un élément additionnel, dans une première posi-
tion relative ;
[Fig. 4] est une vue schématique de côté des élé-
ments de la [Fig. 3] dans une deuxième position
relative ; et,
[Fig. 5] est une vue schématique de côté des élé-
ments de la [Fig. 3] dans une troisième position re-
lative.

[0024] La [Fig. 1] montre une gâche réglable 10 com-
portant un boîtier 12 à l’intérieur duquel est installé un
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organe d’arrêt 14. Le boîtier 12 présente une paroi d’ap-
pui 16 opposée à une paroi longitudinale de recouvre-
ment 18 sensiblement parallèle. La paroi longitudinale
de recouvrement 18 est reliée à la paroi d’appui 16, par
l’intermédiaire de deux parois trapézoïdales opposées
inclinées 20, 22 et une paroi arrière 24, laquelle rejoint
également les deux parois trapézoïdales opposées 20,
22.
[0025] Aussi, le boîtier 12 présente une ouverture 26
située en regard de la paroi arrière 24. L’ouverture 26
est délimitée notamment par un bord libre 25 de la paroi
d’appui 16.
[0026] Le boîtier 12 présente, à l’intérieur, une face
d’appui 28 sur laquelle vient s’appuyer l’organe d’arrêt
14. Et la paroi d’appui 16 définit également une face d’ap-
plique 29, opposée à la face d’appui 28. La paroi d’appui
16 définit un plan moyen et la face d’appui 28 définit un
autre plan moyen sensiblement parallèle au plan moyen
de la paroi d’appui 16.
[0027] Aussi, l’organe d’arrêt 14 présente une arête
frontale 30 et d’un côté de l’arête frontale 30, un flanc
plat 32, et de l’autre à l’opposé, un flanc cylindrique 34.
Le flanc plat 32 se prolonge selon un même plan moyen,
jusqu’à un talon 35 de l’organe d’arrêt 14.
[0028] L’organe d’arrêt 14 présente également deux
faces latérales opposées 36, 38. Les deux faces latérales
opposées 36, 38 rejoignent une face de guidage 45, sen-
siblement parallèle au flanc plat 32 et qui s’étend dans
le prolongement du flanc cylindrique 34.
[0029] Aussi, l’organe d’arrêt 14 est maintenu entre
deux ailes libres 40, 42 situées respectivement à équi-
distance des deux parois trapézoïdales 20, 22. Les deux
ailes libres 40, 42 s’étendent à l’intérieur du boîtier 12
depuis la paroi longitudinale de recouvrement 18 et la
paroi arrière 24.
[0030] Aussi, les deux ailes libres 40, 42 présentent
deux bords de guidage 44, 46 qui viennent s’étendre sen-
siblement à équidistance entre la paroi longitudinale de
recouvrement 18 et la face d’appui 28 selon une direction
sensiblement parallèle à la face d’appui 28.
[0031] Par ailleurs, l’organe d’arrêt 14 comprend deux
nervures latérales 48, 50 s’étendant en saillie des deux
faces latérales opposées 36, 38. Les deux nervures la-
térales 48, 50 s’étendent sensiblement parallèlement au
plan moyen précité défini par le flanc plat 32. Aussi, les
deux nervures latérales 48, 50 sont adaptées à venir res-
pectivement en appui glissant contre les bords de gui-
dage 44, 46.
[0032] On observera que l’organe d’arrêt 14 est mobile
en translation à l’intérieur du boîtier 12 selon une direction
perpendiculaire à la face d’appui 28 selon une faible am-
plitude que l’on précisera ensuite. Ainsi, lorsque les ner-
vures latérales 48, 50 viennent en appui contre le bord
de guidage 44, 46, le flanc plat 32 est sensiblement écar-
té de la face d’appui 28 du boîtier 12. Aussi, la face de
guidage 45 est en appui glissant contre la paroi longitu-
dinale de recouvrement 18 du boîtier 12.
[0033] En outre, le boîtier 12 présente deux vis de fixa-

tion 52, 54 situées de chaque côté de l’organe d’arrêt 14
et qui s’étendent à travers la paroi d’appui 16. Le boîtier
12 est alors adapté à être relié au montant d’un dormant
non représenté, la face d’applique 29 de la paroi d’appui
16 en applique contre le dormant et les deux vis de fixa-
tion 52, 54 vissées dans celui-ci.
[0034] On se référera à présent sur la [Fig. 2] pour
décrire plus en détail le mode de coopération de l’organe
d’arrêt 14 et du boîtier 12.
[0035] Tout d’abord, entre l’organe d’arrêt 14 et la paroi
arrière 24 du boîtier 12, s’étend un ressort hélicoïdal, 56.
Ce ressort hélicoïdal 56 s’étend dans un logement 58
ménagé dans le talon 35 de l’organe d’arrêt 14. Le loge-
ment 58, de forme cylindrique, s’étend à l’intérieur de
l’organe d’arrêt 14 parallèlement au flanc plat 32 selon
une direction sensiblement perpendiculaire à l’arête fron-
tale 30.
[0036] Le logement 58 présente une paroi d’arrêt 60
inclinée par rapport au flanc plat 32 et contre laquelle
vient s’appliquer le ressort hélicoïdal 56. Plus précisé-
ment, la paroi d’arrêt 60 présente une normale qui vient
couper le flanc cylindrique 34. Ainsi, le ressort hélicoïdal
56 tend à repousser l’organe d’arrêt 14 vers l’extérieur
du boîtier 12. De surcroît, grâce à la paroi d’arrêt inclinée
60, laquelle forme rampe en coopérant avec le ressort
hélicoïdal 56, l’organe d’arrêt 14 tend à être écarté sen-
siblement de la face d’appui 28, comme on va l’expliquer
ci-dessous.
[0037] Aussi, la face d’appui 28 comporte une pluralité
de dents de retenue 62. Et les dents de retenue 62 sont
définies par une génératrice qui s’étend sensiblement
parallèlement au bord libre 25 de la paroi d’appui 16.
Chacune des dents de retenue 62 présente un flanc de
retenue 64 orienté vers l’extérieur du boîtier, et un pre-
mier flanc de glissement 66, sensiblement perpendicu-
laire au flanc de retenue 64. Le flanc de retenue 64 et le
premier flanc de glissement 66 se rejoignent à un sommet
de retenue 68. Le flanc de retenue 64 est incliné selon
un plan moyen proche d’un plan perpendiculaire à la face
d’appui 28. Aussi, les dents de retenue 62 de ladite plu-
ralité de dents sont identiques.
[0038] En outre, et en regard, le flanc plat 32 de l’or-
gane d’arrêt 14, présente une pluralité de dents d’accro-
chage 70, définies par une génératrice sensiblement pa-
rallèle à l’arête frontale 30. Chacune des dents d’accro-
chage 70 présente un flanc d’accrochage 72 orienté à
l’opposé de l’arête frontale 30, et un second flanc de glis-
sement 74 opposé au flanc d’accrochage 72. Le flanc
d’accrochage 72 et le second flanc de glissement 74 se
rejoignent à un sommet d’accrochage 76. Aussi, le flanc
d’accrochage 72 est incliné selon un plan moyen proche
d’un plan perpendiculaire au flanc plat 32. Et le second
flanc de glissement 74 est sensiblement perpendiculaire
au flanc d’accrochage 72.
[0039] En outre, les dents d’accrochage 70 de la plu-
ralité de dents d’accrochage, sont également identiques.
[0040] Par ailleurs, les dents d’accrochage 70 et des
dents de retenue 62 présentent une géométrie et des
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dimensions identiques de manière à pouvoir s’interpé-
nétrer les unes dans les autres comme on va l’expliquer
ci-après.
[0041] On se référera à présent à la [Fig. 3] pour décrire
en détail le mode de fonctionnement de la gâche réglable
10 en coopération avec un pêne rétractable 78 d’une
serrure 80 installée sur un battant non représenté. Le
battant est destiné à isoler un intérieur 81, vis-à-vis d’un
extérieur 83.
[0042] La gâche réglable 10 est, elle, installée à l’inté-
rieur 81 sur le dormant correspondant et non représenté
non plus. On retrouve sur la [Fig. 3] l’organe d’arrêt 14
en extension en dehors du boîtier 10.
[0043] Quant au pêne rétractable 78, il vient s’étendre
en saillie d’une têtière 82 et il est monté pivotant autour
d’un axe de pivotement P situé à l’intérieur de la serrure
80. Tel que représenté sur la [Fig. 3], le pêne rétractable
78 est dans sa position de repos et d’extension maximale
en dehors de la serrure 80. Autrement dit, il est bloqué
en rotation dans le sens des aiguilles d’une montre.
[0044] En outre, l’axe de pivotement P du pêne rétrac-
table 78 est orienté selon une direction sensiblement pa-
rallèle à l’axe de pivotement du battant.
[0045] Aussi, le pêne rétractable 78 présente une face
d’accostage 84 et à l’opposé, une surface de retenue
cylindrique 86. La face d’accostage 84 et la surface de
retenue cylindrique 86 se rejoignent au niveau d’une crê-
te 88. Le pêne rétractable 78 est sur la [Fig. 3] au repos,
et la face d’accostage 84 est inclinée par rapport à la
têtière 82 d’environ 135°. Et la surface de retenue cylin-
drique 86 rejoint la face d’accostage 84 au niveau de la
crête 88 sensiblement à 90°.
[0046] Ainsi, lorsque le battant pivote, la serrure 80 et
par conséquent le pêne rétractable 78 pivotent égale-
ment, et le pêne rétractable 78 est entraîné suivant une
trajectoire sensiblement rectiligne selon la flèche F,
compte tenu de la distance qui s’étend entre la serrure
80 et l’axe de pivotement du battant.
[0047] Partant, la face d’accostage 84 du pêne rétrac-
table 78 va venir en butée contre le flanc plat 32 de l’or-
gane d’arrêt 14, au voisinage de l’arête frontale 30. En
conséquence, l’organe d’arrêt 14 est d’abord entraîné en
mouvement par rapport au boîtier 12, selon une compo-
sante perpendiculaire à la face d’appui 28 du boîtier, de
sorte que les nervures 48, 50 de l’organe d’arrêt 14 telles
qu’illustrées sur la [Fig. 1] viennent s’appuyer contre le
bord de guidage 44, 46 des deux ailes libres 40, 42. De
la sorte, le flanc plat 32 de l’organe d’arrêt 14 s’écarte
de la face d’appui 28, et la pluralité de dents d’accrochage
70 échappe à la portée de la pluralité de dents de retenue
62.
[0048] On observera que l’amplitude maximale du
mouvement de l’organe d’arrêt 14 selon ladite compo-
sante perpendiculaire à la face d’appui 28, est sensible-
ment supérieure à la hauteur des dents de retenue 62 et
des dents d’accrochage 70.
[0049] Partant, le battant en poursuivant sa course,
provoque également le pivotement du pêne rétractable

78 vers l’intérieur de la serrure 80 autour de l’axe de
pivotement P.
[0050] Conséquemment, le pêne rétractable 78, tout
en maintenant l’organe d’arrêt 14 écarté de la face d’ap-
pui 28 du boîtier, provoque sa rétraction selon la flèche
R à l’intérieur du boîtier 12, en comprimant le ressort
hélicoïdal 56, comme illustré sur la [Fig. 4]. On observera
que l’arête frontale 30 de l’organe d’arrêt 14 est alors en
appui glissant contre la face d’accostage 84.
[0051] Aussi, si le pêne rétractable 78 provoque la ré-
traction de l’organe d’arrêt 14 à l’intérieur du boîtier 12,
à l’inverse, l’organe d’arrêt 14 induit la rétraction du pêne
rétractable en pivotement à l’intérieur de la serrure 80.
[0052] Ensuite, le battant poursuivant sa course, la ser-
rure 80 poursuit son mouvement selon la flèche F. La
crête 88 du pêne rétractable 78 rejoint alors l’arête fron-
tale 30 de l’organe d’arrêt 14 qui lui est sensiblement
parallèle, et le pêne rétractable 78 est alors rétracté à
son niveau maximal. Puis ensuite, après le passage de
l’arête frontale 30, le pêne rétractable 78 peut échapper
à la portée de l’organe d’arrêt 14. Et le battant vient en
appui contre les éléments du dormant qui viennent stop-
per sa course.
[0053] Aussi, dès que le pêne rétractable 78 se relâche
pour retrouver sa position de repos, alors l’organe d’arrêt
14 se relâche également sous l’action du ressort hélicoï-
dal 56 qui se détend. L’organe d’arrêt 14 est alors en-
traîné en mouvement vers l’extérieur du boîtier 12 ; et
ce, jusqu’à ce que le flanc cylindrique 34 vienne en butée
contre la surface de retenue cylindrique 86 du pêne ré-
tractable 78.
[0054] On observera que les dimensions de l’organe
d’arrêt 14 et du boîtier 12 permettent une amplitude maxi-
male d’éjection de l’organe d’arrêt 14, pour s’adapter aux
déformations relatives maximales que peuvent subir le
battant et le dormant.
[0055] Cette éjection de l’organe d’arrêt 14, par l’inter-
médiaire du ressort hélicoïdal 56, est autorisée, car le
flanc plat 32 demeure écarté de la face d’appui 28. Par
conséquent, la pluralité de dents d’accrochage 70 n’in-
terfère pas avec la pluralité de dents de retenue 62.
[0056] Néanmoins, s’il y avait une interférence, comp-
te tenu de l’inclinaison respective des premiers flancs de
glissement 66 et des seconds flans de glissement 74,
respectivement des dents de retenue 62 et des dents
d’accrochage 70, dont le plan de joint serait faiblement
incliné par rapport au mouvement de translation de l’or-
gane d’arrêt 14 vers l’extérieur du boîtier 12, le mouve-
ment de l’organe d’arrêt 14 ne serait pas entravé.
[0057] En revanche, et comme illustré sur la [Fig. 5],
dès lors que le pêne rétractable 78 a retrouvé sa position
de repos en extension de la serrure 80, et qu’il est bloqué
en rotation dans le sens horaire, tandis que le battant est
en butée, et que l’organe d’arrêt 14 est étendu du boîtier
12 de sorte que son flanc cylindrique 34 est en butée
contre la surface de retenue cylindrique 86 du pêne ré-
tractable 78, en retour, le pêne rétractable vient exercer
par l’intermédiaire du battant, un effort selon la flèche E

7 8 



EP 4 144 941 A1

6

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55

contre l’organe d’arrêt 14. L’effort est ainsi orienté selon
une direction voisine de la perpendiculaire à la face d’ap-
pui 28, et vers cette dernière.
[0058] L’effort E est exercé par le pêne rétractable 78
sur le flanc cylindrique 34 près de la face de guidage 45
de l’organe d’arrêt 14. Et il s’exerce vers la face d’appui
28. De la sorte, l’organe d’arrêt 14 est entraîné en trans-
lation à l’intérieur du boîtier 12, et le flanc plat 32 vient
en appui contre la face d’appui 28, tandis que la pluralité
de dents d’accrochage 70 vient en prise dans la pluralité
de dents de retenue 62. Plus précisément, les flancs d’ac-
crochage 72 viennent en appui contre les flancs de re-
tenue 64.
[0059] Puisque le plan de joint entre les flancs d’ac-
crochage 72 et les flancs de retenue 64 est incliné selon
une direction proche d’une direction perpendiculaire à la
face d’appui 28, l’organe d’arrêt 14 est parfaitement blo-
qué en translation dans le sens de la rétraction. Au sur-
plus, grâce à la pression exercée par le battant par l’in-
termédiaire du pêne rétractable 78, le blocage de l’orga-
ne d’arrêt 14 est assuré.
[0060] Partant, le battant est lui-même immobilisé en
position de fermeture grâce au pêne rétractable 78.
[0061] Dans la position relative des éléments repré-
sentés sur la [Fig. 5], l’ouverture du battant ne peut se
faire qu’en déverrouillant la serrure 80 et partant, en pro-
voquant à nouveau le pivotement du pêne rétractable 78
vers l’intérieur de la serrure 80.
[0062] Ainsi, si avec le temps ou bien au fil des ouver-
tures et fermetures, le boîtier 12 et la serrure 80 venaient
à s’écarter l’un de l’autre, alors l’excursion de l’organe
d’arrêt 14 se ferait avec une plus grande amplitude et la
qualité du verrouillage demeurerait.
[0063] À l’inverse, si le boîtier 12 et la serrure 80 ve-
naient à se rapprocher l’un de l’autre, alors l’excursion
de l’organe d’arrêt 14 se ferait avec une moins grande
amplitude et la qualité du verrouillage serait conservée.

Revendications

1. Gâche réglable comprenant :

- un boîtier (12) adapté à être monté sur un dor-
mant, ledit dormant étant apte à recevoir un bat-
tant équipé d’un mécanisme (80) muni d’un pê-
ne rétractable (78) ;
- un organe d’arrêt (14) monté réglable à l’inté-
rieur dudit boîtier (12), ledit organe d’arrêt (14)
présentant une arête frontale (30) et deux flancs
(32, 34) opposés l’un de l’autre par rapport à
ladite arête frontale (30), l’un (32) desdits flancs
étant adapté à recevoir ledit pêne rétractable
(78) en butée pour provoquer la rétraction dudit
pêne et autoriser l’engagement dudit battant à
l’intérieur dudit dormant, tandis que ledit pêne
(78) revient en appui contre l’autre (34) flanc
desdits deux flancs pour pouvoir maintenir ledit

battant en position fixe à l’intérieur dudit
dormant ;

caractérisée en ce que ledit boîtier (12) présente à
l’intérieur une face d’appui (28) munie de dents de
retenue (62), tandis que ledit organe d’arrêt (14) pré-
sente des dents d’accrochage (70) s’étendant dans
ledit un (32) desdits flancs,
et en ce que ledit organe d’arrêt (14) est adapté, à
être rétracté à l’intérieur dudit boîtier (12) lorsque
ledit pêne (78) vient en butée contre ledit un (32)
desdits flancs et à venir ensuite s’étendre dudit boî-
tier (12) pour venir en contact avec ledit pêne (78),
tandis que lesdites dents d’accrochage (70) viennent
en prise dans lesdites dents de retenue (62) pour
interdire la rétraction dudit organe d’arrêt (14) lors-
que ledit pêne (78) prend appui contre ledit autre
flanc (34).

2. Gâche réglable selon la revendication 1, caractéri-
sée en ce qu’elle comprend un ressort de rappel
(56) monté à l’intérieur dudit boîtier (12) pour provo-
quer l’extension dudit organe d’arrêt (14).

3. Gâche réglable selon la revendication 1 ou 2, carac-
térisée en ce que ledit boîtier (12) comprend une
face d’applique (29) et un bord libre (25) longeant
ladite face d’applique (29) et ladite face d’appui (28),
et en ce que lesdites dents de retenue (62) présen-
tent une génératrice de retenue sensiblement paral-
lèle audit bord libre (25).

4. Gâche réglable selon l’une quelconque des reven-
dications 1 à 3, caractérisée en ce que lesdites
dents de retenue (62) présentent chacune un flanc
de retenue (64) orienté vers l’extérieur dudit boîtier
(12), ledit flanc de retenue (64) étant incliné selon
un plan moyen voisin d’un plan perpendiculaire à
ladite face d’appui (28).

5. Gâche réglable selon la revendication 4, caractéri-
sée en ce que lesdites dents de retenue (62) pré-
sentent chacune un premier flanc de glissement (66)
opposé audit flanc de retenue (64), ledit premier
flanc de glissement (66) étant incliné d’un angle sen-
siblement droit par rapport audit flanc de retenue
(64).

6. Gâche réglable selon l’une quelconque des reven-
dications 1 à 5, caractérisée en ce que lesdites
dents d’accrochage (70) présentent une génératrice
d’accrochage sensiblement parallèle à ladite arête
frontale (30).

7. Gâche réglable selon l’une quelconque des reven-
dications 1 à 6, caractérisée en ce que lesdites
dents d’accrochage (70) présentent chacune un
flanc d’accrochage (72) orienté à l’opposé de ladite
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arête frontale (30), ledit flanc d’accrochage (72) étant
incliné selon un plan moyen voisin d’un plan perpen-
diculaire audit un desdits flanc (32) dudit organe d’ar-
rêt (14).

8. Gâche réglable selon la revendication 7, caractéri-
sée en ce que lesdites dents d’accrochage (70) pré-
sentent chacune un second flanc de glissement (74)
opposé audit flanc d’accrochage (72), ledit second
flanc de glissement (74) étant incliné sensiblement
selon un angle droit par rapport audit flanc d’accro-
chage (72).

9. Gâche réglable selon l’une quelconque des reven-
dications 1 à 8, caractérisée en ce que ledit autre
flanc (34) dudit organe d’arrêt (14) est de forme cy-
lindrique définie par une génératrice parallèle à ladite
arête frontale (30).

10. Gâche réglable selon l’une quelconque des reven-
dications 1 à 9, caractérisée en ce que ledit boîtier
(12) comprend des organes de guidage (40, 42) en
translation dudit organe d’arrêt (14).
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